
MESSAGER PAROISSIAL DU 4 JANVIER 2026 
(Tous les quinze jours désormais / Prochain le 18 Janvier 2026) 

 
QUE VOULOIR POUR VOUS EN CETTE NOUVELLE ANNEE ? 
 

Sainte et très belle nouvelle année à vous tous ! Voilà sans 
nul doute ce que nous pouvons vous souhaiter en cette clôture ce we de 

l’Année sainte qui s’achève (La prochaine aura lieu en 2033 pour « les 2000 ans de la mort et de la 
résurrection du Christ » ; annonce du pape Léon XIV), et le début d’une année nouvelle « ordinaire » mais 
que nous voulons extraordinaire, surnaturelle donc sainte. En ces temps d’effondrements généralisés et de fin 
d’une civilisation, il convient de se redire l’urgence d’une vie sainte, exemplaire, héroïque, sous le regard de 
Dieu (avec ces mercis, pardons, s’il vous plait) avant toute chose. Comme les bergers, avertis par l’ange ; 
désormais c’est l’étoile qui nous conduit comme les mages, à la contemplation de l’Enfant-Dieu de la crèche, 
qui nous murmure : n’ayez pas peur, soyez sans crainte d’être des saints tout simplement, ici et maintenant, 
des dissidents d’Eternité dans ce monde afin de devenir des nouvelles étoiles, l’Eglise d’aujourd’hui ! 

Comment ? Allons nous agenouiller, nous prosterner avec vénération et action de grâce devant la crèche 
en cette fête de l’Epiphanie (Manifestation de Dieu en grec, et non pas « galette des rois », même s’il nous faut 
nous en régaler !) et déposons l’or de la beauté de nos vies, aussi simples soient-elles ; l’encens de notre prière 
aussi sobres soient-elles (au moins, chaque jour un signe de croix, un merci, pardon, s’il te plait / Un Pater et un 
Ave / dans vos couples, signez-vous conjugalement – avec saint Joseph et sainte Marie comme modèle de la 
famille / la messe dominicale) alors que nous venons de célébrer la sainte Famille, Eglise domestiques, Route vers 
Dieu… et signez vos enfants) ; la myrrhe de notre pauvreté, manquements et péchés… pour que le Verbe fait chair, 
l’Emmanuel, « Dieu avec nous », vienne faire en nous « toutes choses nouvelles », viennent faire de nous des 
« signes de contradiction », comme annoncé par le vieillard Syméon au moment de la Présentation au Temple. 
Ne craignons pas de revenir nous confesser avant de communier comme nous le demande l’Eglise (L’aurons-nous 
vécu en cette année Jubilaire ?) Apprenons à mieux communier en faisant un trône de nos mains ou sur la langue 
et/ou à genoux… Ayons cette vénération, cette adoration de la Foi, celle de ce collégien, être très humble et 
petit devant la grandeur de notre Dieu, comme rappelé il y a quinze jours !… 

Les Mages sont repartis dans ce monde, marqués du sceau de Dieu, heureux d’être devenus témoins 
d’Eternité, évitant Hérode et ses sbires qui viennent de massacrer tous les nouveaux nés (Terrible fête du 28 
décembre : celle des saints innocents, déjà martyrs ! -et bientôt des personnes âgées, malades par euthanasie ?-
)… et demandons la grâce pour cet ordinaire d’être de véritables saints, de véritables chrétiens 
catholiques, des pères et des mères, des familles où Dieu aura la 1ère place, de la Civilisation de l’Amour : 
préférant l’angélus de nos églises au vacarme des écrans de toutes sortes qui polluent par les images et sons 
nos vies, nos âmes, nos intelligences, nos corps, nos mémoires ; soucieux et charitables de nos proches et plus 
lointain ; soutenant nos paysans et nos campagnes, comme un certain nombre de prêtres ruraux ont célébré 
Noël avec et pour eux… renonçons au destin des feuilles mortes, d’une cendre qui s’éteint et soyons le feu 
qui ne meurt jamais, des nouveaux Mages, des nouveaux bergers… bref des Disciples-Missionnaires… 

Merci à tous : sainte et très belle nouvelle année à vous, à vos familles, à notre communauté ! 
Abbé du Plessis + 

 

® DIMANCHE 4 JANVIER 2026 : CLOTURE DE L’ANNEE SAINTE A LA CATHEDRALE DE TOULOUSE, A 15H30 
® MERCI POUR LES SUPERBES CRECHES ET DECORATIONS DE NOËL DANS NOS EGLISES… (Nous les gardons 
jusqu’au 2 février, fête de la chandeleur et surtout de la « Vie Consacrée »). On imagine la même chose chez 

vous : continuez à prier devant seul, en couple, en famille afin que nous devenions « signes de contradiction » (Lc 
2,34-35 : l’Evangile de la Famille et de la Vie en grand danger) et pourquoi pas avec la valise des vocations que vous 

pouvez recevoir et prier pour que des jeunes de chez nous se lèvent et répondent à l’Appel du Christ ! 
® MERCI A TOUS CEUX QUI NOUS ONT AIDE A PREPARER, ET CELEBRER LA NATIVITE A TRAVERS TOUTES NOS 

CELEBRATIONS (Ménage, décoration, sacristie, animations, musiques, veillée avec la Ktchèse etc…) :  
que des mercis à vous tous ! 

 

********************************************************************* 
MESSES & ADORATION-CONFESSIONS DU SECTEUR PAROISSIAL :  

• Mardi : - 8h30 Saint André (68 Chemin Michoun) ; suivie du chapelet 
 - 20h30-21h30 Croix-Daurade : Adoration du Saint Sacrement & Confessions 

• Mercredi : 18h à Croix Daurade 
• Jeudi : 8h30 Croix-Daurade, suivie du chapelet  
• Vendredi : 18h Croix-Daurade, précédée du chapelet  
• SAMEDI : 18H SAINT ANDRE (Messe dominicale anticipée) 
• DIMANCHE : 10H30 CROIX-DAURADE 



CONTACT : Vous souhaitez obtenir des informations sur notre paroisse ou contacter notre Curé, le Père Hervé du Plessis 
(abbehduplessis@gmail.com ) : cxdauradestandre-toulouse.fr ou au 05 61 48 67 95 ou en recevant notre Messager par mail en 
écrivant à mjbroussey@gmail.com  
 

A NOTER : Tous les mardis 20h30 Croix-Daurade : Adoration & Confessions ; Mardi 6 : 20h30 Adoration animée / 7 janvier : 
20h30 Groupe Biblique / Jeudi 8 : 15h30 Messe Borderouge / Dimanche 11 : 15h30 Equipe ktchuménale 
 

KTCHESE : de biens bons moments pour ces fêtes de la Nativité, avec entre autres, la confession de nos jeunes… 
 

GROUPE BIBLIQUE : FIN DE l’Evangile de saint Marc le 7 janvier … nous continuons son approfondissement en toute simplicité 
avec beaucoup de ktchèse adulte… il suffit d’avoir une Bible et de quoi noter ( à 20h30 grande salle de St André) 
 

LA VALISE DES VOCATIONS : N’oubliez pas de l’accueillir chez vous une semaine durant : soyons une communauté appelante ; 
soyez des familles appelantes ! (Inscriptions au fond de l’église de Croix Daurade) 
 

D’ACTUALITES : - A lire : « La morale bouge encore » du Père E. Divry op / Tequi ; («…le drame du relativisme : fais comme tu 
sens… Sans vérité du bien, la liberté devient arbitraire : une adaptation opportuniste avec tous ces drames… ») 

- Projets : Organiser une journée « paroissiale » au sanctuaire de Notre Dame d’Alet au beaux jours / Une équipe 
préparation aux baptêmes / Proposer des petites équipes par quartier de « fraternité » : 5/8 personnes se retrouvant régulièrement 
pour mieux se connaitre, prier ensemble / Proposer un « diner brassé » ! / Quelques aménagements pour l’église de Croix-Daurade  
 

DENIER DE L’EGLISE : merci encore à tous ceux qui y ont participé en permettant à notre petite paroisse de vivre et surtout 
d’annoncer la Bonne Nouvelle de l’Evangile. Pour l’heure, vous pouvez aussi soutenir les chantiers diocésains en aidant aux 

travaux de l’église de Croix-Daurade (Son soubassement, la croix remis au centre… et d’autres surprises à venir !)   
(sur le site : https://don-eglise-toulouse.org : bien noter le nom de notre paroisse !) Merci de faire vivre votre famille ! 

 

OFFRANDE MESSES pour les défunts et les vivants : 18 euros. Vous pouvez demander une intention de messe juste avant la 
célébration de celle-ci, pour les vivants et les défunts…  

 

******************************************************************************* 
À contre-courant du monde et de ses modes illusoires, LA FIDELITE EST UN TEMOIGNAGE D’ESPERANCE QUI SAUVE 
NOS AMES. Comme exemples de ces cœurs fidèles, l’écrivain Xavier Patier donne l’amour des époux et celui des prêtres 
qui prêchent dans la nuit. 
 

Dans un conte florentin du XVe siècle, un démon obtient la permission d’aller passer une année sur terre. Là, 
il se marie, mais au bout de quelques semaines il s’écrie : "J’en ai assez ! Je retourne en enfer." Il fallait Julien Green 
pour citer cette histoire. Green avait besoin de se persuader que le mariage était infernal, lui qui se savait condamné à 
vivre un autre enfer que celui du mariage. Derrière chaque mot d’ironie sur le couple, nous trouvons toujours une 
immense aspiration au bonheur. La vérité, n’en déplaise au conte florentin, est que le mariage est le paradis. Il a été 
inventé avant la Chute. Il y a même des théologiens pour expliquer qu’il est la seule institution de l’Eden à avoir survécu 
à la Chute. 
 

Ils se tenaient la main 
Comme le paradis, l’amour commence sur terre et c’est pourquoi il est le paradis même dans la souffrance qu’il 

apporte, car cette souffrance sur la terre est la préparation du Ciel. Au Ciel, toute notre vie regardée en perspective nous 
semblera composée de souvenirs heureux parce que nos souvenirs, même les plus cruels, nous les verrons enfin comme 
une préparation à la rencontre définitive avec l’amour de Dieu. 

La fidélité tient bon quand le monde vacille. Elle tient bon non pas en serrant les dents, mais en ouvrant son 
cœur. La foi professée dans la nuit est encore plus belle.  

Observons les vieux couples chrétiens : ils nous montrent Dieu. J’en ai remarqué un à la messe de minuit dans 
notre église de campagne, petite église remplie comme elle ne l’était pas ces dernières années. Immobiles, à peine 
inclinés l’un vers l’autre, les deux époux écoutaient ensemble la divine liturgie. En regardant de plus près, on voyait 
qu’ils se tenaient la main. Proches, différents, amoureux : ce que Dieu avait uni, quarante années de vie commune ne 
l’avaient pas séparé. On avait envie de leur dire, comme dans la parabole : "C’est bien, bons serviteurs, vous avez été 
fidèles en peu de chose, le Christ va bientôt vous en confier beaucoup, entrez dans la joie de votre maître." Ils auraient 
sans doute répondu : "La joie de notre maître, nous y sommes déjà." 

La fidélité conjugale, comme saint Joseph et sainte Marie, cette fidélité en peu de choses — qui en certaines 
heures auront été en réalité beaucoup de choses — est un signe de Dieu. À ceux qui doutent, Dieu donne le signe des 
couples fidèles. Au plus profond de la souffrance, la joie des mariés ne s’éteint jamais. 
 

Plus forte que le temps 
Pour l’année qui vient, souhaitons-nous la fidélité. Ce n’est pas une vertu à la mode, la fidélité. On ne cesse de 

nous inciter à changer d’abonnement téléphonique, de fournisseur Internet, de compagnie d’assurance, de banque, de 
paroisse ou de voiture, de conjoints, et l’on s’étonnerait que la fidélité spirituelle ou conjugale ne soit moquée ? La 
fidélité est plus forte que le temps et notre époque a déjà capitulé devant le temps. Le malentendu est total. 

La fidélité tient bon quand le monde vacille. Elle tient bon non pas en serrant les dents, mais en ouvrant son 
cœur. La foi professée dans la nuit est encore plus belle. J’ai une admiration profonde pour ces prêtres qui, dans leurs 
heures de désert et de tristesse, sont capables de mettre de l’espérance dans leur homélie. Ce martyre quotidien 
insoupçonné est un trésor qui sauve nos âmes. Ces prêtres fidèles recevront le centuple, quand bientôt le Christ les 
prendra dans ses bras. 


